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NOTES HISTORIQUES SUR RENENS

M. Collet, ancien secretaire municipal ä Renens, a bien

voulu nous communiquer les notes suivantes sur ce village.
Nous le remercions de son obligeance.

Les renseignements relatifs ä la famille de Praroman —
dont plusieurs se trouvent dejä dans le Dichonnaire histo-

rique du Canton de Vaud, II, p. 513 — furent donnes ä

M. Collet par Mme de Boccard, nee de Praroman et der-

niere descendante de la branche fribourgeoise de cette

famille. Les autres indications historiques sur Renens ont

ete tirees des archives de la Commune. E. M.

Vers l'an 1220, Jaques de Rugnens et sa femme Guiller-
mette fonderent l'höpital de la Vuachere, pres de Lausanne.

Pendant le moyen äge, le Chapitre de Lausanne possedait
ä Renens, plusieurs terres, prebendes des chanoines. Apres
la conquete bernoise, elles furent erigees en seigneurie

en faveur de Claude de Praroman, ancien chanoine du

Chapitre, qui avait abjure le catholicisme. II regut la basse juri-
diction sur Renens, mais ceda la prebende de Vuarrens dont
il etait le titulaire.

La famille de Praroman tirait son origine du village de

ce nom, au canton de Fribourg. Cette famille a fourni sept

avoyers ä la ville de Fribourg.
La branche vaudoise des Praroman descendait de Jean de

Praroman qui s'etablit ä Lausanne vers l'an 1431 ; ses der-

niers membres furent Louis-Samuel en 1787 et Rodolphe,

seigneur de Chapelle sur Moudon.

Au temps du roi de France Henri IV et de ses guerres
contre la Sainte Ligue et le due de Mayenne, Frangois de

Praroman avait une compagnie ä la solde du roi. Celui-ci

manquait d'argent et la solde de ses troupes etait souvent
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en retard. II demandait un jour ä Praroman ce que signi-
fiaient ses armoiries (de sable au dauphin decharne d'ar-

gent). Cela veut dire, lui repondit Praroman, que je vous ai

tout donne ; il ne me reste que la carcasse.

Le territoire de Renens etait plus etendu autrefois et la

commune avait des pretentions sur une partie de la plaine
de Vidy L Au XVIIme siede eut lieu un proces entre Renens

et Lausanne ä cause de leurs pretentions reciproques sur le

quartier de la Bourdonnette.1 Renens ne put soutenir ses

reclamations et tout se termina par une transaction laissant
i 1 it *

aux gens de ce village le droit de faire paltre leurs trou-

peaux sur ce territoire.
Le dernier Praroman, Louis-Samuel etait receveur de

i /LL. EE. ä Lausanne. II legua ä la commune de Renens ses

terres, sauf le chateau, soit le Bourg-dessus, riere le village
et les cötes de Renens pres de l'usine ä gaz actuelle.

On connait la tradition en vertu de laquelle la cloche

actuelle de la maison de commune se trouvait autrefois a la

chapelfe de la fylaladiere, ä Vidy, et sonna le glas le jour de

('execution d,e Davel, Cette dloche aurait ete derobee peu de

temps apres par un bourgeois de Renens, nomme Mar-
sens. Elle serait restee cachee soigneusement par cette famille
Marsens jusqu'au jour de la liberation du Rays de Vaud.

CHARLES MONNARD2, UNE ANECDOTE.

Au mois de septembre 1812, au moment ou l'armee de

Napoleon approchait de Moscou, Charles Monnard etait
parti pour Paris, ou il allait occuper une place de precepteur

1 Voir Dictionnaire historique, II, p. 768, art. Vidy.
2 Charles Monnard, qui a ete longtemps professeur ä l'Academie de

LauSahne1,- etMolrt Sainte-Beuve d-fait uh si '"beau -portrait •/Nouveaux
lundis, XIII, i5o), est un peu oublie dans notre pays, parce qu'il a passe
^ri'AIIendagne les trertte derhleres ann^fes de sa vie" (1846-18751.


	Notes historiques sur Renens

